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EXPÉRIENCES DE VIE

Les petites joies du pèlerinage
Lorsque vous lirez ces quelques lignes, je serai probablement de retour de mon pèlerinage en 
direction de Saint-Jacques-de-Compostelle. Appelée à me mettre en marche, je suis partie du 
Puy-en-Velay à la mi-mars et je me suis mise à avaler les kilomètres de la Via Podiensis.

TEXTE ET PHOTOS PAR CHRISTELLE GAIST

Un besoin de poésie – Je nourrissais cette 
envie de fouler la Via Podiensis depuis 
quelques années. A la fin de l’hiver, j’ai 
fait mon sac et j’ai commencé à marcher 
depuis le Puy-en-Velay. A cette période 
de l’année, les pèlerins se font encore très 
rares sur le chemin. Les paysages magni-
fiques se succèdent et les églises romanes 
qui les ponctuent me ravissent. Je marche 
parfois des heures, toute seule, sans 
côtoyer d’autres randonneurs. Chaque 
rencontre devient alors un événement. Je 
croise un paysan avec le visage aussi mar-
qué que son champ. Il m’invite à boire un 
café. Lui non plus n’a pas interagi avec 
grand monde ces derniers mois. 

Les rencontres chrétiennes – La vraie 
charité chrétienne se loge surtout dans 
les actes que les pèlerins posent entre 
eux. Nous partageons les mêmes galères 
physiques et logistiques. Les aléas de la 

météo nous cueillent tous équitablement. 
Quand l’un manque de quelque chose, 
l’autre pourvoit tout naturellement. Nous 
formons un vrai corps actif, une com-
munauté mobile et avançons tous à notre 
rythme vers un but commun. Nous veil-
lons au bien des autres, car nous nous 
sommes rencontrés dans le cœur. La 
beauté de ce chemin y prend sa source.  

La légèreté de l’être – Au fur et à mesure 
du voyage, le sac semble s’alléger. Le corps 
s’habitue et la tête se vide. Il n’y a plus que 
les oiseaux à écouter. Je m’agite un peu 
car j’ai dû mal à simplement être et faire 
confiance. Le pèlerinage met l’emphase 
sur des problématiques déjà bien présentes 
dans nos vies et que nous nous efforçons 
de mettre sous le tapis. Pour ma part, c’est 
une Foi que je devais venir muscler, par 
cet effort physique et mental. 

Si vous avez moins de temps et que vous 
souhaitez tout de même faire oraison, je 

ne peux que vous recommander chaude-
ment les pèlerinages alpins organisés par 
l’Hospice du Grand-Saint-Bernard durant 
l’été.

Christelle en route vers son objectif.

Notre Dame de France au Puy-en-Velay
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